
« 49-3 : la fuite en navrant pour
la réforme des retraites »

Fabien Bazin, président du Conseil départemental, réagit à l’annonce du recours au 49-3, par le
gouvernement, pour faire adopter son projet de loi de réforme des retraites.

« En   annonçant,   cet   après-midi,   devant   l’Assemblée   que   son  gouvernement   aurait   recours   à
l’article 49-3 de la Constitution pour faire passer son projet de loi de réforme des retraites, la
Première ministre Élisabeth Borne plonge un peu plus loin dans le pathétique, et même le ridicule,
un texte qui devait ouvrir en majesté le second mandat d’Emmanuel Macron.

De majesté, il n’y a point, si ce n’est une piteuse parenté avec l’exercice du pouvoir autoritaire,
égocentré et hermétiquement sourd à la parole du peuple, qui était le sceau de la royauté. En
2023, une telle conception de la politique n’est plus supportable, et il est dramatique de constater
que ni Emmanuel Macron ni son entourage (sa cour?) ne veulent le comprendre.

Cette  réforme,   les  Français   la   rejettent.  Massivement.   Irréversiblement.  Dans   toutes   les  villes
grandes et moyennes, ils l’ont crié, chanté, scandé, en mêlant les voix de toutes les générations,
de toutes les classes sociales. Une telle mobilisation n’avait plus été vue dans notre pays depuis
des décennies ; elle a souvent obligé les gouvernements à plier et à ranger aux oubliettes leurs
projets de loi synonymes de casse sociale.

Cette fois-ci, le président et le gouvernement ne veulent pas plier, animés par une certitude qui
confine à  l’arrogance  et  au mépris.  Ce recours  piteux au 49.3,  après avoir  clamé sur  tous   les
plateaux qu’il  ne se produirait pas, est une fuite en navrant pour la réforme des retraites. Elle
serait   simplement   risible   si   elle   n’était   pas   inconséquente :   notre   pays,   notre   société,   nos
concitoyens sont arrivés à un état  d’épuisement  moral  que  le  manque de  lumière à   l’horizon
accentue. L’époque appelle le baume plutôt que le sel sur nos plaies, la douceur plutôt qu’une
énième douleur. Notre maison brûle, et ce 49.3 remet de l’huile sur le feu. » 
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